

Annexes


Au sujet de l’Education du travailleur et des Aptitudes de facilitation


    Quelles sont les idées principales de l’éducation d’un adulte  et du développement de la manière active d’apprendre ? Nous considérerons le questions telles que :

· En quoi est ce que l’éducation de l’adulte est –elle différente ? 

· Quelles sont les caractéristiques clefs d’un adulte qui apprend ?

· Quels sont les aspects positifs et négatifs que les adultes apprenants apportent avec eux ?

· Quelles sont les implications de ce facteur sur l’éducateur adulte ?

· Quelles sont certaines des idées ou des principes clefs qui s’impliquent dans l’enseignement des adultes ou dans leur apprentissage ?

· Comment ces principes clefs sont-ils liés aux valeurs et aux croyances des organisations démocratiques des travailleurs ? 

En quoi l’éducation de l’adulte est-elle différente ?

L’une des premières questions à être posée au sujet de l’éducation de l’adulte est : si elle est différente de celle des écoles. Pour exploiter cette question, il nous faut considérer les caractéristiques principales de l’adulte apprenant avec qui vous travaillerez en tant qu’éducateur du travailleur. Certaines de ces caractéristiques sont :

Un adulte avec une expérience de vie : les adultes ont tous une expérience de vie, et partant de là, ils sont tous différents des écoliers. Cette expérience de vie sera souvent leur point de départ tout en considérant de nouvelles informations et de nouvelles idées.

Le besoin d’être respecté : presque tous les adultes ressentent le besoin d’être respectés en tant qu’individu. Il en est de même  chez les écoliers, mais ce besoin est plus accentué  au niveau des adultes matures.

Quelqu’un qui est passionné d’apprendre : vous remarquerez que la plus part des participants adultes sont actifs et zélés d’apprendre. Ils verront un cours d’éducation ou un atelier comme étant une opportunité d’apprendre avec les autres adultes. Les travailleurs ont des opportunités limitées de prendre part à des ateliers ou à des activités d’enseignement, ils vont alors valoriser l’expérience.

Une personne qui a des attentes : les participants arriveront à un cours ou un atelier d’enseignement avec les attentes de ce qu’ils apprendront et des bénéfices qu’ils en tireront. Aborder ces attentes avec succès est une part importante de la tâche des éducateurs d’adultes.

Les différentes expériences de l’éducation formelle : les adultes peuvent avoir différents niveaux d’études. Certains participants pourraient avoir un bas niveau d’études, tandis que d’autres auraient eu des expériences négatives et comme résultat, ils ont perdu la confiance de soit.

Une grande variété des classes d’âge : la plupart des cours et des ateliers d’enseignements sera constituée d’une grande variété de classes d’âge, à moins qu’ils soient spécifiquement axés sur une classe d’âge particulière. Les participants âgés peuvent parfois être nerveux du fait de réagir  sur les idées des jeunes participants. Les jeunes participants peuvent se sentir protégés par des « vieillards ». 

Les obligations : les adultes auront un grand nombre d’obligations et de responsabilités. Ces obligations peuvent inclure le travail, la famille et les obligations sociales. A cet égard, ils seront différents des écoliers et des élèves de l’éducation formelle. Les femmes sont susceptibles d’avoir un niveau plus élevé d’obligations domestiques et d’autres obligations familiales.

 Les idées clefs de l’enseignement de l’adulte

      Après  avoir considéré certaines des caractéristiques principales des adultes apprenants, nous pouvons à présent nous intéresser à des idées clefs pour l’enseignement véritable de l’adulte. L’on parlera alors des principes de l’enseignement de l’adulte.

Les besoins d’estimation : lorsqu’un groupe d’adultes s’unit pour apprendre, ils ont différentes expériences et attentes en tant qu’apprenants. Ecouter ces besoins, en discuter, et aider à les rencontrer est un principe clef de l’enseignement de l’adulte. Les besoins d’estimation doivent être traités avant le début d’un cours ou d’un atelier et aussi pendant le cours ou l’atelier.

 La sécurité : dans l’enseignement de l’adulte, la sécurité concerne la création d’une atmosphère où les opinions des participants sont écoutées et de nouvelles idées et informations peuvent être considérées et évaluées. Un environnement sécurisé de l’enseignement de l’adulte inclut la confiance entre le facilitateur et les participants, et la confiance dans le programme ou dans les matières du cours.

La coordination et le renforcement : les ateliers d’enseignement d’adultes doivent être planifiés de sorte que de nouveaux sujets et concepts soient traités dans un ordre allant du simple au complexe, ou sont organisés autour d’un concept particulier. Au mieux, le point de départ se doit d’être l’expérience de l’apprenant. Cette coordination aidera l’apprenant. En plus, les idées clefs auront besoin d’être renforcées en vue d’encourager l’apprentissage. 

La praxis : c’est un mot grec qui signifie réfection et action. L’idée centrale est que les adultes font quelque chose, réfléchissent sur cette action, ensuite apprennent de cette réflexion,et l’appliquent ou la modifient en tant que résultat de cette nouvelle étude. Dans l’enseignement des adultes, cela désigne le cycle du «  faire, réviser, apprendre et appliquer l’étude ». L’importance de la réfection et de l’action (la praxis) est l’une des idées centrales du mouvement de l’éducation populaire inspirée par l’éducateur brésilien PAULO FREIRE. La praxis est étroitement liée à l’idée d’apprendre en faisant, d’où le terme technique : l’étude expérientielle. 

Le respect pour l’apprenant : le respect pour les apprenants, comme sujet de leur propre étude, est basé sur l’idée que les adultes sont des preneurs de décisions dans la plus grande partie de leurs vies. Ils souhaiteront prendre des décisions concernant quand, quoi, et comment ils apprennent. Ainsi, ils sont le sujet du processus d’étude et non l’objet. Tandis que l’éducateur de l’adulte peut prêter son concours à ces décisions, les individus prennent leurs responsabilités pour leur propre étude.

Les idées, les sentiments et les actions : les apprenants adultes apprennent à travers l’esprit, les émotions et le corps. Les termes techniques  de ces trois aspects, ou domaines, comme on les appelle souvent sont : cognitif (les idées et les faits), affectifs (sentiments, et émotions) et psycho – moteur (les actions). De façon générale, tous ces trois aspects sont importants dans le processus d’apprentissage. Ce sont des principes important pour le modèle de cours.

La pertinence et l’imminence : la  plupart des adultes apprenants veulent découvrir l’utilité immédiate de leurs nouvelles aptitudes et connaissances qu’ils viennent d’acquérir. Ils veulent passer le temps à étudier ce qu’ils peuvent appliquer maintenant, ou dans un futur très proche. A cela s’ajoute l’idée d’un problème axé sur l’approche de l’enseignement de l’adulte. Les adultes réponde au travail par des problèmes pertinents et sont en quête de solution. A cet égard, l’enseignement s’avère utile à leurs besoins.

L’étude collaborative : les participants adultes apprennent les uns des autres d’où l’appellation de l’étude pair. Présentez des situations où les adultes peuvent apprendre les uns des autres de par leurs expériences est une partie importante du rôle de l’éducateur de l’adulte. Cela peut être le fait à travers un débat général, mais aussi par un groupe de travail  et par exercices d’équipe.

Le rôle du facilitateur : une caractéristique clef de la plupart de l’enseignement de l’adulte est de changer le rôle de l’enseignant,du tuteur ou du facilitateur. Le rôle du tuteur est de faciliter l’étude du groupe d’étude de l’adulte. Ce qui signifie  un genre différent d’autorité de l’enseignant dans le système de l’éducation formelle. Les rapports sont plus équilibrés et il y a un plus grand niveau de négociation ou de dialogue entre le facilitateur et les participants. Le facilitateur est tenu en respect pour la manière dont l’étude est organisée pour leur habilité sur un sujet ou un problème particulier. 

L’esprit critique : l’enseignement de l’adulte sert à avoir un regard critique sur le monde et rechercher des alternatives aux idées et circonstances courantes. L’examen critique des idées, des émotions et des actions est une partie importante de l’étude de l’adulte. 

L’analyse critique du rôle de l’éducateur de l’adulte : les  éducateurs des adultes doivent avoir une pensée critique de leurs propres rôles et actions car ils deviennent plus expérimentés. Ce genre d’analyse critique professionnelle est de deux ordres : premièrement : par  l’écoute des participants et leurs évaluations ; et deuxièmement : en s’engageant dans un dialogue avec d’autres éducateurs d’adultes travaillant  sur de pareils activités d’enseignement.

   Le but de l’enseignement du travailleur

   L’enseignement du travailleur peut renforcer votre syndicat et/ou organisation et accroître 

   son efficacité. 

L’implication, l’information et l’activation des membres : l’on dit souvent qu’une organisation des travailleurs démocratique et contrôlée, est aussi forte que ses membres. Plus les membres sont impliqués, plus elle est forte. Les membres doivent aussi connaître les stratégies et les raisons de ces stratégies. Les programmes d’enseignement des membres, les grands rassemblements, les réunions sur les lieux de travail, les campagnes et les activités sociales peuvent tous contribuées à l’ implication. Tout programme d’éducation des membres doit développer un membre bien informé pour soutenir les campagnes et les luttes. 

Créer une organisation démocratique : le programme d’enseignement des travailleurs peut encourager l’organisation démocratique en rassurant les membres, il peut aussi utiliser des procédures démocratiques pour influencer les stratégies (les politiques) et les décisions. L’étude active est un modèle de prise de décisions démocratiques pouvant influencer la manière dont les réunions se tiennent.

 Faire connaître leurs droits aux membres : les membres doivent connaître leurs droits, si ces droits doivent être mis en vigueur sur les lieux de travail. Si vous prenez par exemple le droit de risque sur le lieu de travail, ce droit est à présent reconnu dans la loi de plusieurs pays et de façon général. Ces droits ne seront jamais susceptibles d’être mis en exécution, à moins que les représentants des travailleurs et les officiels soient au courant de ceux-ci. Les programmes d’enseignement peuvent s’assurer que les travailleurs connaissent leurs droits et planifient pour leur mise à exécution. 

Equiper les représentants ou les autorités avec les aptitudes et connaissances pour représenter les membres avec efficacité : les représentants et les autorités ont besoin d’une diversité d’aptitudes et de connaissances s’ils doivent représenter les travailleurs avec efficacité. Les programmes  d’enseignement peuvent assurer le développement des aptitudes clefs et des connaissances. Ce qui va en retour se refléter sur d’efficaces négociations et représentations au travail. La base des aptitudes et des connaissances sera mobile et non statique. Dans beaucoup de pays par exemple, il y a une nouvelle vague d’activités d’anti-travail-leur. Les représentants et les autorités doivent développer de nouvelles aptitudes afin de pouvoir affronter la nouvelle réalité avec efficacité. 
Intensifier les buts politiques des travailleurs et leur organisation. L’organisation démocratique du travail doit toujours avoir de larges objectifs politiques. Les syndicats en particulier se partagent ces larges objectifs politiques. Par le passé, ces objectifs ont conduit à la formation de partis politiques socio démocratiques dans bon nombre de pays européens. En Afrique du Sud, les syndicats ont dans les années 80, jouer le rôle pivot dans la lutte contre l’apartheid. L’enseignement politique du syndicat a joué une part importante dans cette lutte. Cet enseignement politique comprenait les débats sur la lutte contre le régime de l’apartheid et le genre de société qui doit le remplacer. De nos jours, les partis conservateurs et les social-démocrate poursuivent de plus en plus les politiques de libres échanges qui agissent souvent contre les intérêts des travailleurs et leur famille. Ce qui signifie qu’il est indispensable d’inclure de plus vastes problèmes politiques et économiques dans les programmes d’enseignement des travailleurs.
Rencontrer les défis de la mondialisation : la mondialisation et le programme de libre échange posent de réels problèmes aux travailleurs du monde entier. Le taux élevé de privatisation des services politiques influent sur les travailleurs et leurs familles. L’aspect hasardeux du travail et le taux élevé d’emploi à temps partiel ont gâché l’emploi à plein temps. Les types d’emploi et les paies sont en train d’être sapés par une compétition injuste. La déréglementation  est aussi en train de réduire les rudes droits et mesures remportés. Nous devons répondre. L’enseignement des travailleurs peut y contribuer en posant ces problèmes et en encourageant une solidarité plus grande entre ceux d’ici et ceux d’ailleurs. Il soutient également la construction d’
alliances avec d’autres groupes de la société civile luttant contre le néo-libéralisme.
Renforcer l’organisation en l’organisant : renforcer l’organisation démocratique des travailleurs en organisant plus de travail, doivent être au centre de toutes activités. Les nouvelles et anciennes stratégies d’organisation des travailleurs et de maintien des membres existants doivent être recherchées. Dans les pays tels que l’Australie, le Canada, les USA et le Royaume Uni, les syndicats ont entamé l’organisation d’écoles et d’unités. Les départements d’enseignement des syndicats et des organisations des travailleurs de l’économie informelle, doivent travailler de concert pour unir les activités de l’enseignement à l’organisation.

Le mouvement ACTU par exemple, a combiné le travail du département de l’enseignement (TUTA) et l’unité d’organisation, en centre d’organisation. Le mouvement australien ACTU a combiné en centre d’organisation, le travail du département de l’enseignement (TUTA) et l’unité d’organisation. S’organiser est à présent le centre d’intérêt des programmes d’enseignement des syndicats, dirigé par l’actu. Tandis- que dans tous les pays les membres des syndicats se rencontrent à peine, il est donc clair que s’organiser et l’enseignement sont liés et concilient le présent et le passé.


Les idées de PAULO FREIRE ont conduit à la fondation d’un mouvement populaire de l’enseignement au Brésil et en Amérique Latine. Les éducateurs de la communauté et les groupes religieux travaillent avec les pauvres, utilisent ces techniques et méthodes et ils peuvent aussi être trouvés dans les cours d’éducation et de formation du travailleur. Selon FREIRE, le rôle de l’enseignant ou de l’éducateur est : 

· Briser les barrières entre l’enseignant et l’enseigné

· Parler la « même langue » que l’apprenant

· Etre au courant de leur manière de construire leur univers de définition

· Etre au courant des besoins de l’étude

· Commencer par le niveau des apprenants

· Les encourager à apprendre et à faire leur propre expérience.

En tant qu’éducateur des travailleurs, vous devez considérer : 

Une approche démocratique. Votre première tâche sera d’imposer le ton de chaque cours ou atelier. L’une des meilleures manières de le réaliser est de démontrer que vous avez vous-même un style démocratique et vous souhaitez sincèrement impliquer de façon égale, tous les membres du cours. Vous remarquerez que vous serez aidés dans les premières étapes lorsque vous expliquerez la nature démocratique de l’étude active et mettrez à exécution les activités visant à expliquer cette approche. Après ceci, seul votre volonté d’impliquer le groupe tout entier comptera. 
        Il y a aussi une formation avancée réservée aux délégués. L’intérêt de 

        ces cours est de donner aux délégués les capacités, les valeurs et la 

        confiance à représente leurs membres dans les négociations. Les 

        délégués apprennent à identifier les difficultés de négociation des 

        entreprises et développent des aptitudes de négociation. Ce cours 

        cherche aussi à développer la conscience du contexte politique, sociale 

   et  économique du lieu de travail. Un travail approfondi est aussi exercé   

   pour Développer les réseaux activistes.

Votre autorité : un enseignant tire son autorité de par sa position. Dans votre cas, vous êtes probablement d’un groupe ou d’une origine similaire à celle des participants. Vous verrez que vous serez respecté, en tant que membre du groupe et pour l’effort que vous consentez à organiser les cours. Vous n’aurez pas à dire aux gens ce qu’ils doivent faire mais vous obtiendrez une coopération en tant qu’un camarade qui est en train d’apprendre. 

Votre responsabilité : en tant qu’éducateur des travailleurs, votre principale responsabilité est à l’endroit de votre syndicat ou organisation. Vous avez la responsabilité de vous assurer que les cours d’éducation que vous délivrez sont efficaces et en conformité avec la  politique en vigueur. Vous avez aussi une responsabilité envers les participants en leur fournissant  une atmosphère  où ils pourront apprendre et projeter de mettre leur étude à exécution. Bon nombre d’organisation de travailleurs sont limitées en ressources d’enseignement  et la plupart  des participants auront peu d’opportunités de participer aux séances de cours et d’études. Ce qui rend essentiel de produire d’efficace activités d’enseignement.

La sensibilité : vous devez être sensible aux besoins des différents participants. Il y aura différents niveaux d’aptitudes et de capacité dans chaque groupe de participant, et ce sera votre tâche de vous informer de ces différences. Vous pourrez alors entreprendre l’amélioration des capacités et de la confiance de certains participants et rassurer les participants les plus expérimentés de partager leurs expériences sans dominer.

Rendre l’enseignement amusant : la plupart de vos participants sont des gens qui travaillent ou des gens très occupés. Les opportunités d’enseignement sont pour eux des événements rares et devraient donc être plaisant. En rendant les séances vivantes et amusantes ils passeront des moments heureux et mémorables. Vous aurez besoin de développer vos capacités en la matière. Tout ceci en ayant à l’idée le but et en rassurant les participants de changer les choses.

La flexibilité : vous devez être flexible dans la plupart des cours vous aurez des buts clairs et un nombre de tâches à améliorer. Il est de notre responsabilité de voir comment fonctionne le programme en même temps vous demanderez aux participants leur avis au sujet ce qui doit constituer le cours et comment devrait-il être adapté. Vous aurez à comparer leurs besoins avec les tâches clefs qui ont besoins d’être achevés. Ce qui va exiger une flexibilité d’approche et une volonté à débattre de tout dilemmes qui pourraient surgir. 

La politique : (en vigueur) informez vous de la politique organisationnelle et parlez-en dans le cours. Dans certains cas, vous verrez  que cette politique qui est basé sur une grande utilité, pourrait être impopulaire à un groupe particulier. Votre tâche sera alors d’expliquer cette politique et de ne pas forcement suivre le groupe. Cela est particulièrement important au niveau des préjugés et de la discrimination contre les femmes et les groupes ethniques. Etre démocratique ne signifie pas partager les mêmes visions que les autres.
Les avantages de la création d’une organisation de travailleur :  En tant qu’éducateur  ou dirigeant de séance d’étude, vous trouverez qu’il n’y a pas d’opportunités à aider, à créer et consolider votre organisation. 

     Les qualités générales des éducateurs des travailleurs : 

· Rendez  la situation relaxe et plaisante.

· Soyez vous-même ponctuel et encouragez les participants à en faire autant.

· Si vous dirigez une session, préparez –vous bien et ayez une vision plus large de ce que vous voulez véhiculer. 

· Cherchez à connaître le nom de vos participants aussi rapidement que possible. Utilisez des plaques pour vous aider, ou ayez un idée de leur nom et de l’endroit où chacun s’assoit.

· En conduisant un débat, amenez les participants dans une situation qui leur fera réfléchir. Exposez en particulier les généralisations et les stéréotypes.

· Laissez le débat suivre librement son cours, mais dirigez- le de sorte à atteindre les objectifs de cette session.

· Recherchez des occasions pour renforcer les stratégies et les valeurs des travailleurs de bases.

· Demandez des exemples pratiques et des expériences personnelles.

· Soyez honnête au sujet de votre expérience. Il est  préférable de dire qu’en tant que formateur, vous n’êtes pas un expert, ou économiste ou juriste et que vous ne connaissez pas la réponse d’une question particulière. 

· N’ayez pas peur d’utiliser votre expérience personnelle, si elle est pertinente et utile.

· Permettez la pénétration de nouvelles idées et voyez si elles  sont parfaitement comprises.

· Encouragez la participation active entre participants et permettez- leur d’échanger les expériences et les idées.

· Résumez toujours les sessions et insistez sur les points clefs. Encouragez le développement de stratégie ou d’action en résumant un sujet ou un problème. Faite des liens avec d’autres parties de l’atelier.

· Ayez l’habitude d’utiliser un carnet de note pour écrire toutes les observations relatives au déroulement de chaque session et comment vous devez procéder la prochaine fois.

En tant qu’éducateur des travailleurs, votre présentation est critique, lorsque vous conduisez les participants dans l’action ! Voici donc des présentations de base :

· Parlez lentement et clairement.

· Ayez une bonne diction.

· Considérez votre attitude et votre ton. Généralement, les participants sont compréhensifs envers une approche de non affrontement, une approche non-agressive et positive. Les participants valorisent la franchise et l’honnêteté.

· Ayez un contact visuel avec le groupe tout entier. Scrutez minutieusement le groupe afin de remarquer la confusion, l’ennui, etc.

· N’employez pas de mots, d’expressions ou d’abréviations que les participants ne comprendront pas. Evitez l’usage des rhétoriques, des abréviations non expliquées, des affirmations robustes, idéologiques, ou du jargon.

· Dialoguez avec le groupe. Posez toujours des questions sans limites fixes pour cause l’implication de chacun.

· Ne faites pas de remarques personnellement hostiles.

· Ayez le sujet à l’esprit et ayez le contrôle du groupe. Il est parfois important de délimiter le débat. Ne laissez pas une ou quelques personnes dominer le débat. Intervenez activement, si nécessaire, pour vous assurer que tout un chacun participe.

· Ne tirez pas d’hypothèse sur les origines (classe, race, ethnie, religion, niveau d’étude…) de vos participants. Cela pousserait d’autre à se sentir invisibles ou détachés.

· Laissez les participants vous aimer. Présumez qu’ils sont sympathiques et n’ont pas peur de sourire.  

· Si vous n’êtes pas sûres qu’un groupe comprend un point clef, sentez –vous libres de vérifier avec ce groupe. De- même si le processus ne va pas bon train, demandez conseil auprès du groupe. Ce n’est pas un signe de faiblesse ou d’incompétence. c’est plutôt un style d’autorisation du dirigeant.

Les ateliers de co-direction

Pour de nouveaux et expérimentés formateurs, il y’a un grand intérêt à co-diriger des ateliers chaque fois que possible. La co-direction permet aux participants et au formateur d’apprendre de nouvelles informations et de profiter d’une variété de perspectives et de styles différents. Les ateliers de co-direction permettent aussi au formateur de venir au bout de la nervosité et des surcharges d’information, par le partage du travail et des responsabilités. Cette approche façonne un système de direction excellent et collaboratif  en choisissant un co-formateur qui est différent de vous (en termes de sexe, de classe, de race, ethnie ou d’identité religieuse par exemple), vous véhiculez un message puissant et positif qui est la force de la diversité et le pouvoir de la marche commune.

La communication non verbale

Il est important de prêter attention à la communication non verbale. Les recherches ont prouvés qu’environ 70% de la communication est non verbale et seulement 30% est verbale. Le contact  visuel est une partie clef de la communication non verbale, ainsi que l’expression de la face. Le langage corporel est aussi un langage. Votre attitude corporelle exprime si vous êtes ouverts ou pas. Par exemple, les mains sur la poitrine suggèreraient que vous êtes incapables. Vous pouvez utiliser vos mains pour insister ou pour attirer l’attention sur ce que vous êtes en train de dire. Vous pouvez aussi prêter attention aux messages non verbaux pour voir l’orientation du groupe. Les hommes et les femmes ont de différents langages corporels, et il est important de connaître tout ces signe et d’être en harmonie avec eux.

Organiser des ateliers dans des conditions contraignantes

Certaines des contraintes auxquelles les formateurs font fasse sont : celles d’ordre logistique et doivent faire avec la salle destinée, le bruit et l’espace ou les limites temporelles. Certaines sont en relation avec la nature du groupe avec lequel vous travaillez. Des membres viennent en retard ou partent  tôt. Ils peuvent rentrer et sortir pour la toilette, la cigarette ou la pause de prière. Savoir ce que sera la situation et planifier à l’avance aidera à résoudre certaines de ces difficultés. L’important sera cependant la flexibilité en abordant les contraintes inévitables qu’on ne peut prévoir ou contrôler.

Des sentiments forts ou des expériences différentes de l’inégalité ou de la pauvreté entre l’homme et la femme, des gens de religions ou de provenances différentes, des syndicats aux origines religieuses ou environnements professionnels différents, par exemple, posent des contraintes particulières. Les lignes de conduite et les qualités pour les situations de confrontations énumérées précédemment,  doivent servir. Si vous pensez être incapables d’aborder avec efficacité un commentaire provocateur ou gênant émanant d’une personne et d’un groupe, il est préférable de reconnaître les sentiments et les différents avis exprimés sans jugement et de reprendre le débat à main. Cependant, si un propos blessant venait d’être fait, provenant soit d’un raciste ou d’un sexiste, par  exemple, vous devez  être autoritaire en défiant cette croyance et non le personnage ou la personne qui a parlé. N’ignorez pas une situation difficile. Cela peut causer un grand nombre de problèmes. Les mauvais sentiments peuvent traîner et s’affirmer. Ignorer les sentiments ou les opinions de quelqu’un ferait souvent croire à ce dernier d’être invisible ou sans autorité. Ce qui peut installer une mauvaise atmosphère au sein du groupe, car les autres se sentiraient inconfortables quant à la contribution.

Au fur et à mesure que vous progressez dans la formation, faites attention aux dynamiques du groupe. Il vous serait utile de mesurer les participants au niveau de leur réceptivité et de l’ouverture sur ce que vous dites. Ecoutent-ils attentivement ce que vous dites, ou alors regardent-ils autour d’eux, jouent-ils des jeux, sont-ils très silencieux, etc ? En observant, vous  saurez comment le groupe est engagé. Rappelez-vous que l’humeur d’un groupe n’est pas figée. Un groupe peut s’ouvrir plus considérablement sur le cours de l’atelier. Il est aussi vrai que des participants sont plus éveillés et plus attentionnés que d’autres.                    

Une manière d’engager le groupe dans un sens positif, c’est d’établir des directives au niveau du comportement, et ce, au début de l’atelier. Vous pouvez le faire de plusieurs manières. L’une serait de demander au groupe d’énumérer leurs idées au sujet des directives du comportement. Mentionnez les résultats sur du  papier de tableau et ajoutez toutes les idées importantes qui n’y figurent pas. Vous demanderez au groupe à savoir s’il est consentent à ce que toutes ces règles soient en vigueur pour les jours que vous passerez ensemble. Une autre approche serait d’écrire les directives à l’avance sur du papier, révisez – les avec le groupe, corrigez si possible et demandez leur approbation. Si vous vous attendez à des participants compliqués cette pratique est largement recommandée en guise de prévention. Voici par exemple des suggestions de directives : 

· Parlez de votre propre expérience et employé le pronom « je »

· Ecoutez attentivement les uns les autres. respectez-vous mutuellement et \ou  chacun de nous est en voie d’apprentissage.

· les questions sont  importantes ; nous obtiendrons des informations à informations à travers elles. Aucune question n’est « muette » ou fondamentale.

· Il est permis d’être en désaccord avec les autres et de partager diverses perspectives. C’est un exercice d’écoute et de respect. 

· La participation de chacun de nous est importante. Nous sommes tous ressources pour chacun de nous.

 Travailler avec des groupes difficiles ou hostiles

              Vous pouvez par moment rencontrer un groupe de participants, ou un participant, faisant preuve d’animosité, de sarcasme ou d’hostilité. Ce genre de personne se considèrent comme sachant tout ou experte, parfois –même contredisant le formateur à chaque opportunité. A ces instants, il est important pour vous de vous souvenir de votre but en tant que formateur : vous cherchez à éduquer. Il est aussi important de rappeler que la plupart des participants seront sympathiques ou neutre. Vous pouvez  utiliser ce fait à votre profit lorsque vous aurez affaire à ceux qui sont agressifs et hostiles. Voici ci-dessous, des situations que vous pouvez rencontrer.

Les questions hostiles : essayez d’expliquer (aussi bien au groupe qu’au questionneur) quel genre de présomption le questionneur est en train de faire et pourquoi vous ne les partagez pas. Il est important de répondre aux questions avec honnêteté et sincérité.
Les déclarations hostiles : vous pouvez dire, « merci pour votre avis. Ce n’est pas toujours un point divergent. Quelqu’un d’autre à t’il quelque chose à dire ? » ou « merci pour votre apport ; je ne suis pas d’accord parce que… » ne pensez pas que vous devez personnellement réfuter chaque déclaration ou opinion avec laquelle vous n’êtes pas d’accord.
L’hostilité persistante : en cas d’hostilité persistante, vous pouvez dire : « nous avons une différence d’opinion que je ne pense pas trouver solution ici aujourd’hui. Passons aux questions des autres participants puis que nous sommes tous ici pour apprendre » ou « peut être qu’on pourrait en débattre plus tard ; pour le moment nous devons avancer pour couvrir ; tous les aspects de l’atelier. 
L’hostilité perturbatrice : très rarement  sera l’hostilité si accrue qu’elle dérangera l’atelier. Dans un tel cas, vous direz, » vous avez certainement un point que vous voulez faire. Plutôt que de tourner le débat en dispute, soyons justes. Et si vous preniez quelques minutes à dire ce que vous voulez sans interruption afin que nous puissions continuer sans que vous n’interrompiez.3 »
Des propos Racistes, Sexistes, Xénophobes ou Homophobe : de façon occasionnelle, vous entendrez un participant exprimer un sentiment ou un état de « fête » irrévérencieux à l’endroit d’un autre groupe ou d’un type de peuple. Ces propos exige une réponse respectueuse quoi que directe. 

     La plupart de vos participants n’ont pas envi de vous voir embarrassé même s’ils ne sont pas d’avis avec vous. Vous remporterez assez de points si vous arrivez à rependre une situation potentiellement hostile sans aucune défensive. Un  participant hostile ne signifie pas que vous êtes seul dans une marré de sentiments divergents et négatifs.

Une note sur le consensus 

  Le consensus est une très importante et traditionnelle manière de travailler en groupes et de résoudre des désaccords, mais ce n’est pas le seul moyen de résolution des problèmes et des disputes. En tant que formateurs, nous devons nous familiariser au consensus et nous en référer comme moyen de travail. La construction d’un consensus met du temps et peut amoindrir le but général de la formation. Un ou deux participants contrariés ou perturbateurs qui sont en désaccords avec les aspects de la formation sont pareils ; et en tant que formateur nous devrions l’accepter et ne  pas Consacrer tout notre temps à les apaiser à tel point que nous délaissons les autres participants. Souvenez –vous du but de l’atelier. Ce n’est pas à convertir tout un chacun au même point de vu mais de partager les informations vitales que l’on doit savoir.

Une note sur le fait de travailler avec des gens de différents niveaux intellectuels et de différentes facultés linguistiques.  

La philosophie du langage économique et de l’éducation populaire atteste de la sagesse inhérente et une connaissance empirique que tous les adultes emploi dans chaque situation. Un but implicite de l’atelier est de renforcer ce message avec vos participants de sorte qu’ils se sentent autorisés à continuer leur étude sans distinction de leur niveau d’éducation formelle ou leur langue maternelle. Essayez de savoir à l’avance si l’un des participants est illettré ou a des incapacités. Renseignez – vous pour savoir si quelqu’un  ne serait pas en situation de s’exprimer dans une langue dans laquelle il ne s’exprime pas couramment. Il est important de ne pas être mis dans une situation inconfortable ou embarrassante exposant le fait que les participants ne peuvent lire ou comprendre un écrit, ou qu’il ne s’exprime pas couramment dans la langue dans laquelle se tient la formation.

Si vous pensez  que des participants sont incapables de lire, ajuster l’enseignement afin d’en tenir compte. Ne publiez pas que vous êtes en train d’ajuster en vue d’arranger  certain ; utilisez tout simplement des méthodes satisfaisantes pour accomplir cette tâche. Par exemple, par petits groupes de travail, où les gens sont appelés à écrire des mots sur des cartes, n’exigez pas que tous écrivent de par eux- même. Plutôt demander à quelqu’un dans chaque groupe d’être le scribe volontaire et que tout un chacun dise au scribe sa réponse à la question. Lisez toujours les informations et les déclarations mentionnées sur les papiers. Ne supposez pas que votre auditoire peut les lire. Pour certaines activités vous pouvez envisager inviter des gens à utiliser des images ou des symboles comme contributions. Lorsque vous avez des participants ayant de faibles capacités de lecture, ou d’on la langue principale celle que vous utilisez pour la formation, plus vous pouvez communiquer avec des images plus il serait préférable. En plus cela occasionne une expérience d’étude visuelle, ce que tout un chacun apprécie. 

Echantillon de modèle de programme  


	1ère journée
	Temps
	activité

	
	08H30 – 9H30

09H30 – 10H

10H00 – 12H00

12H00 – 15H00

(y compris le déjeuner)

15H00 – 15H30
15H30– 17H30

	Apprendre à connaître chacun 

Café
La mondialisation et la croissance de l’économie informelle 
Comprendre les besoins et les exigences des travailleurs de l’économie informelle 

Café
L’économie informelle contient-elle de « véritables » travailleurs ? 

	
	
	

	2ème journée
	Temps
	Activité 

	
	08H30 – 09H30

09H30 – 11H00

11H00 – 11H15

11H15 - 13H15

13H15– 14H15

14H15 – 17H00


	Les droits des travailleurs et le travail décent dans l’économie informelle  

Qu’est ce qu’un syndicat démocratique ? 
Café
La nécessité de s’organiser dans l’économie informelle 
Déjeuner 
Tirer les leçons de l’organisation des syndicats dans le domaine de l’économie informelle




	
	
	

	3ème journée
	Temps
	Activité 

	
	08H30 – 10H30

10H30 – 11H00

11H00 – 13H00

13H00 - 14H00

14H00


	Les négociations dans le contexte de l’économie informelle

Café
Développer une stratégie syndicale. 

Evaluation 

Dernier déjeuner et clôture 



	1ère journée
	Temps
	activité

	
	08H30 – 9H00
09H00 – 11H30

(thé de travail)

11H30 – 13H30

13H30 – 14H00
14H30– 16H00
(thé de travail)

16H00 - 17H30

17H30-18H00
	Apprendre à  se connaître (abrégé)  

Comprendre les besoins et les exigences des travailleurs de l’économie informelle

La nécessité de s’organiser dans l’économie informelle 
Déjeuner 
Tirer les leçons de l’organisation des syndicats dans le domaine de l’économie informelle

Développer une stratégie syndicale 
évaluation



	1ère journée
	Temps
	activité

	
	09H00 – 10H00

10H – 10H30

10H30 – 12H30

12H30 – 13H30

13H30 – 15H00

15H00– 17H00

	Apprendre à se connaître 

Café
La mondialisation et la croissance de l’économie informelle 
Déjeuner 

Les défis confrontant les organisations des travailleurs de l’économie informelle 
Quel genre d’organisation pour les travailleurs de l’économie informelle ?

	
	
	

	2ème journée
	Temps
	Activité 

	
	08H30 – 10H00

10 H00 – 10H30

10H30 – 11H30

11H30 - 13H00

13H00– 14H00

14H00 – 15H00

15H00– 15H30

14H00 – 15H00


	La création d’une organisation démocratique des travailleurs 

Café 
Etre un dirigeant démocratique et responsable
Création d’une démocratie interne ; des réunions efficaces et démocratiques

Déjeuner

Dans quelles négociations sommes-nous (ou devions-nous) être impliqués ?
café 
Se préparer pour une négociation ; les mandats et les pratiques 

(tâcher 1 et 2 uniquement)


	
	
	

	3ème journée
	Temps
	Activité 

	
	08H30 – 10H30

10H30 – 11H00

11H00 – 13H00

13H00 - 14H00

14H00 - 15H30

15H30 - 16H00

16H00 - 17H00

14H00 - 15H30


	Se préparer pour une négociation ; les mandats et la pratique

(tâche 3)
Café
Etendre une participation et une organisation démocratique ; le choix des coopératives

Déjeuner 

Construire une solidarité et des alliances stratégiques 
Café 
Prochaines étapes – les priorités du développement (abrégé)
L’évaluation



	1ère journée
	Temps
	activité

	
	09H00 – 10H00

10H – 10H30

10H30 – 12H00

12H00 – 13H30

13H30 – 14H30

14H30– 15H30
15H30 – 16H00
16H00 – 17H00


	Apprendre à se connaître les uns et les autres 
Café
Les défis confortant les organisations des travailleurs de l’économie informelle

Construire une organisation démocratique des travailleurs

Déjeuner 

Etre un dirigeant démocratique et responsable
Café 
Dans quelles négociations sommes-nous ( ou devrions-nous ) être impliqués ?

	
	
	

	2ème journée
	Temps
	Activité 

	
	09H00 – 12H30
(thé de travail)

12 H30 – 13H30

13H30 – 15H30

15H30 - 16H00

16H00– 17H30

17H30 – 18H00


	Se préparer pour une négociation ; les mandats et la pratique

Déjeuner

Etendre une participation et une organisation démocratique de choix des coopératives
Café 
Prochaines étapes – les priorités du développement (abrégé)
L’évaluation





	1ère journée
	Temps
	activité

	
	08H30 – 09H00

09H – 10H00

10H00 – 10H30

10H30 – 13H30

13H30 – 14H00

14H00– 17H00
(thé de travail)

17H00-17H30
	Apprendre à se connaître (abrégé) 

Dans quelles négociations sommes-nous ( ou devrions-nous ) être impliqués ?
Café 
Se préparer pour une négociation ; les mandats et la pratique

Déjeuner 

Prochaines étapes – les priorités du développement

L’évaluation




Les ressources et les références


Où trouver les références ?

En tant qu’un actif éducateur des travailleurs, vous trouverez que votre temps est précieux.

Dans bien de cas, vous aurez d’autres responsabilités dans l’organisation. Avoir du temps à consacrer à la recherche des ressources sera certainement difficile. Savoir où commencer la recherche est un grand pas. Voici ici certaines des sources principales :

 Le syndicat / l’organisation. Votre syndicat ou votre organisation peut avoir des ressources qui vous aideront. Certains syndicats peuvent avoir des départements de spécialistes pour les recherches, pour l’organisation de l’enseignement et qui traitent aussi des cas tels que la santé et la sécurité. Même si votre syndicat ou votre organisation n’a pas les moyens de s’offrir une équipe de spécialistes, il peut collecter les matières qui vous seront utiles en tant qu’éducateur.

Les ONG d’amicales de travailleurs, les instituts de recherche. Dans bon nombre de pays, il y aura des organisations d’amis qui aident les mouvements de travailleurs et peuvent fournir des informations. Elles peuvent publier des recherches sur les questions du travail. Si vous vous intéressez à des sujets tels que la santé, la sécurité et l’environnement, il y aura alors plusieurs organisations qui vous aideront. Vous devez alors rechercher des organisations qui sont sincèrement utiles, pouvant fournir des informations dont la compréhension sera déjà aisée pour les travailleurs.

 Les bibliothèques. Les bibliothèques peuvent être utiles. Vous devez alors apprendre à utiliser une bibliothèque et à y rechercher des informations, si vous ne savez pas le faire. Parcourir une bibliothèque à la recherche de ressources utiles pourrait vous  prendre assez de temps. Vous pouvez solliciter l’aide d’une organisation d’amis pour vous faire une cherche efficace des matières. De nos jours, les informations sont conservées de façon électronique et vous aurez besoin d’aide pour vos recherches si vous n’êtes pas habitués aux ordinateurs.

L’Internet.  L’Internet ou la vaste toile mondiale devient une ressource de plus en plus importante pour les éducateurs des travailleurs et les chercheurs. La plupart des organisateurs ont leur propre page d’Internet comme c’est le cas des corps des syndicats internationaux. Il y’a en plus les sites Internet concernant uniquement les syndicats. « LABOUR START » par exemple est un site qui a quotidiennement des informations sur les luttes et les difficultés des travailleurs du monde entier. Vous trouverez à la fin de ce manuel une liste des sites les plus utiles et les adresses. Si vous avez des difficultés à accéder à l’Internet, vous pouvez approcher une ONG sœur pour vous aider.

Les structures gouvernementales.  Les structures gouvernementales  publieront des statistiques du travail, des études économiques, des statistiques sociales, des lois et des réglementations. Il y aura une structure gouvernementale en charge des publications ou alors vous pouvez approcher séparément chaque ministère. Les publications du gouvernement peuvent être longues  et  hautement techniques. Il serait alors mieux de faire recourt à des ONG qui interprètent ces informations et publient des guides et des ressources clefs.

La direction. C’est une source évidente mais difficile à traiter. La direction à accès à presque toutes les informations sur une industrie ou un lieu de travail. Elle cherche à contrôler ces informations et la tourne à ses profits. Elle peut résister quant à vous donner l’information que vous recherchez. Deuxièment, lorsqu’une direction vous livre les informations ces dernières sont selon leurs propre point de vue et dans leur intérêt. Ces informations ne seront pas dignes de confiance ou objectives. Malgré ces difficultés, le taux d’information que détient et contrôle une direction, fait d’elle une importante ressource. Vous devez accroître les compétences pour obtenir les informations que vous recherchez ; Et pour pouvoir interpréter celles que vous obtenez de l’angle d’un  travailleur. 

         Vos membres comme une ressource principale

Quelque soit les méthodes ou les techniques que vous utilisez, vous devez vous souvenir que les participants sont une ressource essentielle pour la mise à exécution de toute activité éducationnelle. Ils peuvent aider de plusieurs manières : 

· en ayant en eux la connaissance des problèmes auxquels ils sont confrontés au travail et dans leur communauté. Ils ont aussi eu du succès.

· en vous aidant à organiser les cours et a décider des problèmes à aborder.

· en venant avec des informations relatives à leur lieu de travail, et qui contribueront aux cours ou aux ateliers.

· en ayant des informations tirées des journaux et des médiats au sujet des problèmes dont nous parlons.

Adresses utiles pour Internet 

Pour les activités du ICFTU et des campagnes de droits syndicaux, visités : www.icftu.org.za
Pour des campagnes et informations courante sur tous les syndicats du monde visités : www.global-unions.org.
Un site très utile pour les autorités syndicales et les activistes et qui contient les nouvelles toutes récentes de luttes  syndicales internationales. visitez : www.labourstart.org

Pour les activités, les rapports et les travaux de la Fédération Internationale de Associations pour l’Enseignement du Travailleur, y compris les travaux sur les séances d’études internationales, visitez : www.ifwea.org.za

Pour d’excellents sites d’une ONG qui soutient les effort du mouvement des travailleur pour traiter de la mondialisation et pour renforcer les liens et les réseaux entre les syndicats et les autres organisations de la société civile, visitez : www.global-labour.org

Pour d’utiles recherches et des réseaux d’analyses de stratégies liés aux mouvement internationale des femmes de l’économie informelle, visitez : www.wiego.org
Une alliance internationale des vendeurs de la rue incluant les syndicats, les coopératives ou associations tendant à promouvoir l’échange d’informations et d’idées entre vendeurs de la rue, vendeurs du marché et des démarcheurs. visitez : www.streetnet.org.za

Une organisation travaillant pour les droits des travailleurs à domicile. visitez : www.homeworking.gn.apc.org

Pour un excellent exemple des femmes qui s’organisent dans l’économie informelle au royaume uni, visitez : www.sewa.org

Pour plus d’information sur les coopératives ces adresses vous seront très utiles :

Le site de l’Alliance Internationale de Coopératives, est : http://www.ica.coop
le site du Collège de coopérative est : http://www.ico-op.ac.uk

Et pour L’Organisation Internationale du Travail  (OIT) 

l’OIT à un site détaillé et sert de ressource très importante aux syndicalistes. Il  

              inclue aussi des liens avec d’autres centres d’OIT : www.ilo.org

  vous trouverez des détails d’activités de travailleurs dans la partie du Dialogue  

 Social, et des détails des activités de la Branche  de Coopératives de la section de  

 l’Emploie. Le programme mondial de l’emploie est au :  

 http://www.ilo.org/public/english/empnoyment/empframe/pratice/index.htm
  le rapport de la Commission  Mondiale de la Mondialisation au plan social est sur : http://www.ilo.org/public/english/fairglobalization/report/highlight.htm
  l’OIT a aussi un manuel sur le VIH SIDA dans lequel vous trouverez une section dédiée aux travailleurs de l’économie informelle : http://www.ilo.org/public/english/protection/trav/aids/code/manuanalen/module8.pdf 










L’éducateur ou le facilitateur du travailleur 





Va vers les gens 


Vis avec  eux,


Apprends d’eux, 


Commence par ce qu’ils savent,


Construit avec ce qu’ils ont.





Mais avec les meilleurs dirigeants 


Une fois le travail fait


 La tâche achevée


Les gens diront,


Nous avons fait ceci de nous-mêmes.








(Une ancienne citation chinoise)








Programme  des  organisateurs des syndicats en deux jours et demi





Le programme d’une journée pour les organisateurs des syndicats 








Programme  de 3 jours pour les activités de l’économie informelle 











Programme  de 2 jours pour les militants de l’économie informelle 








Programme  d’un jour pour les militants de l’économie informelle 
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